
(19) *EP004357549B1*
(11) EP 4 357 549 B1

(12) FASCICULE DE BREVET EUROPEEN

(45) Date de publication et mention
de la délivrance du brevet:
14.05.2025 Bulletin 2025/20

(21) Numéro de dépôt: 23201301.1

(22) Date de dépôt: 02.10.2023

(51) Classification Internationale des Brevets (IPC):
E04D 1/20 (2006.01)

(52) Classification Coopérative des Brevets (CPC):
E04D 1/20

(54) ÉLÉMENT DE TOITURE NON POREUX ET HYDROPHOBE, ET TOITURE D’UNE CONSTRUCTION
COMPRENANT UN TEL ÉLÉMENT DE TOITURE
NICHTPORÖSES UND HYDROPHOBES DACHELEMENT UND DACH EINES BAUWERKS MIT
EINEM SOLCHEN DACHELEMENT

NON‑POROUS AND HYDROPHOBIC ROOFING ELEMENT, AND BUILDING ROOF COMPRISING
SUCH A ROOFING ELEMENT

(84) Etats contractants désignés:
AL AT BE BG CH CY CZ DE DK EE ES FI FR GB
GR HR HU IE IS IT LI LT LU LV MC ME MK MT NL
NO PL PT RO RS SE SI SK SM TR

(30) Priorité: 07.10.2022 FR 2210316

(43) Date de publication de la demande:
24.04.2024 Bulletin 2024/17

(73) Titulaire: COMPAGNIE GENERALE DES
ETABLISSEMENTS MICHELIN
63000 Clermont-Ferrand (FR)

(72) Inventeurs:
• THOMASSON, Damien

63040 CLERMONT-FERRAND CEDEX 09 (FR)
• TERREAU, Guillaume

63040 CLERMONT-FERRAND CEDEX 09 (FR)

(74) Mandataire: M.F.P. Michelin
DCJ/PI - F35 - Ladoux
23 place des Carmes-Déchaux
63040 Clermont-Ferrand Cedex 9 (FR)

(56) Documents cités:
US-A1‑ 2007 266 562 US-A1‑ 2011 056 148
US-A1‑ 2015 143 767 US-A1‑ 2020 199 874
US-B1‑ 6 808 785 US-B2‑ 7 934 346
US-B2‑ 8 136 322

EP
4

35
7

54
9

B
1

Processed by Luminess, 75001 PARIS (FR)

Il est rappelé que: Dans un délai de neuf mois à compter de la publication de la mention de la délivrance du brevet
européen au Bulletin européen des brevets, toute personne peut faire opposition à ce brevet auprès de l’Office européen
des brevets, conformément au règlement d’exécution. L’opposition n’est réputée formée qu’après le paiement de la taxe
d’opposition. (Art. 99(1) Convention sur le brevet européen).



2

1 EP 4 357 549 B1 2

Description

[0001] La présente invention concerne le domaine des
éléments de couverture ou toiture destinés à la réalisa-
tion de toitures de construction.
[0002] Plus particulièrement, l’invention concerne un
élément de toiture en matériau synthétique.
[0003] Par matériau « synthétique », on entend un
matériau non présent à l’état naturel dans l’environne-
ment extérieur.
[0004] Dans la construction de structures, notamment
de bâtiments, le toit de la structure doit être capable non
seulement de protéger l’intérieur de la structure contre
l’environnement extérieur, mais également de fournir
une apparence esthétique souhaitée.
[0005] De nombreux matériaux de couverture diffé-
rents ont été employés pour atteindre ces objectifs, tels
que des bardeaux d’asphalte, des bardeaux de bois, des
tuiles en céramique, des tuiles en ardoise, des tuiles en
fibrociment, etc...
[0006] On connait notamment les tuiles en ardoise dite
« naturelle » taillées dans une roche de schiste aisément
séparable en plaques utilisées notamment pour le recou-
vrement de constructions.
[0007] Les tuiles en ardoise naturelle sont générale-
ment tailléesen formesensiblement rectangulaireet sont
disposées sur des voliges fixées l’une à côté de l’autre
sur des chevrons. Les voliges forment ensemble un
plancher continu configuré pour supporter des éléments
de couverture de toiture, notamment les ardoises.
[0008] On peut également poser les tuiles en ardoise
sur un liteau tel qu’un support discontinu demorceaux de
bois sur lesquels des crochets viennent se fixer.
[0009] Toutefois, de telles tuiles en ardoise naturelle
sont relativement lourdes, nécessitent des charpentes
conséquenteset sont fragiles.Eneffet, ellespeuvent être
endommagées lors du stockage, du transport, ou encore
lors de leur fixation sur les voliges, ou lors d’un choc avec
un élément extérieur, par exemple de la grêle.
[0010] Par ailleurs, la tuile en ardoise naturelle est
poreuse et devient cassante dans le temps.
[0011] Enfin, il est courant que les eaux de pluie re-
montent par capillarité à leur surface, jusqu’à la zone de
recouvrement et peuvent générer des fuites via le cro-
chet de fixation ce qui génère des infiltrations dans la
toiture et engendre des dégâts dans la construction.
[0012] Afin de remédier à ces inconvénients, les nor-
mes de pose des tuiles en ardoise imposent des recou-
vrements importants dépendants de la pente de la toi-
ture.
[0013] On connait également les éléments de toiture
réalisés à partir de matériaux synthétiques qui ont été
développés afin d’améliorer l’étanchéité par rapport aux
matériaux naturels, tout en conservant l’apparence es-
thétique souhaitée de ces matériaux naturels.
[0014] On peut se référer à cet égard au document FR
2 724 961 qui décrit une ardoise artificielle plus légère et
plus facile àmettre enœuvre et comprenant des rainures

transversales, perpendiculaires à la direction d’écoule-
ment de fluide et réparties sur la surface supérieure de
l’ardoise afin d’éviter les phénomènes de remontées
capillaires.
[0015] Toutefois, de telles rainures transversales gé-
nèrent un écoulement de l’eau de pluie exclusivement
latéral, ce qui peut amener l’eau de pluie à se déverser
entre deux zones de recouvrement d’ardoise et ainsi
générer une fuite de la toiture. De plus, le nombre de
rainures transversales ne permet pas de vidanger la
totalité des fluides présents dans la zone de recouvre-
ment.
[0016] Par ailleurs, les éléments de toiture connus
présentent d’autres lacunes, notamment en termes d’é-
vacuation de fluides ou particules présentes entre deux
éléments de toiture superposés.
[0017] En effet, les remontées de fluides par capillarité
et l’humidité stagnante entre les ardoises naturelles ou
en fibrociment imposent des taux de recouvrement im-
portants entre ardoises.
[0018] Ainsi, il existe un besoin d’améliorer les élé-
ments de toiture formés à partir d’un matériau synthé-
tique.
[0019] Les documents US 8 136 322 B2, US
2015/143767 A1, US 6 808 785 B1, US 2020/199874
A1divulguent desélémentsde toitureselon lepréambule
de la revendication 1.
[0020] L’objectif de l’invention est d’améliorer l’éva-
cuation de fluides ou d’éviter la rétention de fluides
pouvant favoriser la concentration de particules, voire
le développement de végétation entre deux éléments de
toiture superposés.
[0021] Un autre objectif est de réduire l’impact envi-
ronnemental lié à la fabrication des éléments de toiture,
tout en facilitant la pose desdits éléments de toiture.
[0022] La présente invention a pour objet un élément
de toiture ou de couverture, notamment destiné à recou-
vrir unecharpented’uneconstruction, et comprenantune
surface extérieure s’étendant selon un plan d’extension
et une surface intérieure opposéeà la surfaceextérieure,
présentant les caractéristiques de la revendication 1.
[0023] La surface intérieure est avantageusement
destinée à venir en appui sur la charpente de la cons-
truction.
[0024] L’élément de toiture est délimité par deux côtés
ou bords longitudinaux et deux côtés ou bords transver-
saux, lesdits côtés délimitant un contour périphérique
fermé dudit élément de toiture.
[0025] L’élément de toiture est réalisé en matériaux
non poreux et hydrophobe.
[0026] L’élément de toiture comprend avantageuse-
ment une seule coucheenmatériau nonporeux et hydro-
phobe.
[0027] Aumoins l’ensemblede la surfaceextérieurede
l’élément de toiture comprend une pluralité de reliefs
s’étendant de manière non ordonnée et multidirection-
nelle à l’intérieur du plan d’extension de la surface exté-
rieure.
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[0028] La pluralité de reliefs caractérise la rugosité de
surface de la surface extérieure de l’élément de toiture.
[0029] Par répartition « nonordonnée», onentendque
ces reliefs sont répartis sur la surface extérieure de
manière apériodique.
[0030] La pluralité de reliefs peut comprendre des
stries ou sillons, et des saillies.
[0031] Par exemple, les reliefs peuvent être régulière-
ment ou non espacés les uns des autres sur toute la
surface extérieure de l’élément de toiture.
[0032] La pluralité de reliefs s’étend de manière multi-
directionnelle dans le plan de la surface extérieure.
[0033] Les reliefs peuvent former des profils en ligne
droites et/ou courbés.
[0034] Les reliefs peuvent avoir des formes différentes
et/ou des hauteurs et profondeurs différentes.
[0035] L’élément de toiture en matériau non poreux et
hydrophobe a pour avantage de supprimer la probléma-
tique de déplacement des fluides par capillarité connue
dans les ardoises naturelles et à partir de fibrociment.
[0036] Par « hydrophobe », on entend un matériau qui
tend à repousser les molécules d’eau, c’est-à-dire que
l’eau ne pénètre pas à l’intérieur dumatériau et reste à sa
surface principalement sous la forme de gouttelettes de
forme générale sphérique. Par exemple, l’angle de
contact des gouttelettes sur la surface d’un matériau
hydrophobe est supérieur à 90°.
[0037] Par « non poreux », on entend un matériau
présentant une structure fermée comprenant des pores
qui ne sont pas reliés entre eux et sont inaccessibles à
l’eau et à l’air. En d’autres termes, un matériau dit « non
poreux » est imperméable aux molécules extérieures,
c’est-à-dire que les molécules extérieures ne pénètrent
pas à l’intérieur du matériau.
[0038] La taille des pores d’unmatériau nonporeux est
inférieure à 100 nanomètres, de préférence inférieure à
80 nanomètres.
[0039] De plus, grâce à un tel élément de toiture, il est
ainsi possible de réduire considérablement les taux de
recouvrement entreélémentsde toiture, cequi permetde
réduire la masse au mètre carré des éléments de toiture
sur le toit.
[0040] Par ailleurs, de tels éléments de toiture peuvent
être aisément installés sur des toits de pente faible avec
un même taux de recouvrement qu’une toiture présen-
tant une pente plus importante.
[0041] On peut se référer au tableau illustré en figure 7
qui reprend les taux de recouvrement actuels par rapport
à la pente de la toiture et à la zone géographique dans
laquelle se trouve la toiture.
[0042] Tel qu’illustré, le tableau comprend trois colon-
nesprincipales, à savoir unepremière colonneprincipale
regroupant des données d’une tuile synthétique connue,
une deuxième colonne principale regroupant des don-
nées d’un élément de toiture selon l’invention, et une
troisième colonne principale regroupant des données
concernant la réduction du taux de recouvrement entre
la tuile synthétique connue et l’élément de toiture selon

l’invention.
[0043] Chaque colonne principale comprend trois
sous-colonnes définissant trois zones géographiques.
[0044] La première zone géographique Zone 1 corres-
pond à une zone géographique située à une altitude
inférieure à 200m, à une distance supérieure à 20km
du littoral.
[0045] La deuxième zone géographique Zone 2
comprend les zones géographiques situées à une alti-
tude comprise entre 200m et 500m et les zones géogra-
phiques sur le littoral de la côté Atlantique.
[0046] La troisième zone géographique Zone 3
comprend les zones géographiques situées à une alti-
tude comprise entre 500m et 900m et les zones géogra-
phiques sur le littoral de la Manche, de la Mer du Nord, et
de la Mer Méditerranée.
[0047] On constate que l’élément de toiture selon l’in-
vention permet de réduire considérablement le taux de
recouvrement entre des éléments de toiture superposés,
ce qui permet de réduire la masse totale de la toiture.
[0048] Par exemple, dans la première zone géogra-
phique Zone 1, en prenant une pente de toit comprise
entre45%et49%,une tuile synthétiqueconnuedoit avoir
un recouvrement de 120mm, tandis qu’un élément de
toiture selon l’invention présente un recouvrement de
60mm, c’est-à-dire une réduction du recouvrement de
50%.LazonedupureauZ2, illustrée sur les figures2et 6,
c’est-à-dire la zone d’un élément de toiture non recou-
verte par un ou plusieurs éléments de toiture superpo-
sés, est ainsi fortement augmentée. Le nombre d’élé-
ments de toiture aumètre carrés peut donc être réduit de
20% dans le cas d’une toiture ayant une pente comprise
entre 45% et 49%.
[0049] Enfin, la rugosité de surface multidirectionnelle
favorise l’écoulement des fluides entre deux éléments de
toiture superposés.
[0050] La rugosité de surface permet ainsi de vidanger
les fluides qui s’infiltrent dans le faux pureau, c’est-à-dire
dans lapartie centraled’unpremier élémentde toiturequi
est recouverte par un deuxième élément de toiture su-
périeur.
[0051] De plus, la rugosité de surface permet d’éviter
les phénomènes de succion observés entre des élé-
ments de toiture hydrophobes présentant des surfaces
extérieures lisses, d’améliorer l’évacuation de fluides et
d’éviter la rétention de fluides pouvant favoriser la
concentration de particules, voire le développement de
végétation entre deux éléments de toiture superposés.
Ainsi, la durée de vie des éléments de toiture et l’étan-
chéité de la toiture est accrue.
[0052] Par ailleurs, l’hydrophobicité de l’élément de
toiture empêche les fluides de remonter vers la partie
haute du toit par capillarité.
[0053] Avantageusement, la pluralité de reliefs pré-
sente une variation d’épaisseur autour du plan d’exten-
sion de la surface extérieure comprise entre 0,1mm et
2mm, de préférence entre 0,1mm et 0,5mm.
[0054] En d’autres termes, la variation d’épaisseur de
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la pluralité de reliefs correspond à la distance maximale
entre les saillies et les creux caractérisant la rugosité de
surface.
[0055] Selon l’invention, l’ensemble de la surface in-
térieure de l’élément de toiture comprendunepluralité de
reliefs s’étendant de manière non ordonnée et multidi-
rectionnelle dans le plan de la surface intérieure de
l’élément de toiture.
[0056] La rugosité de surface multidirectionnelle de la
surface intérieure présente les mêmes avantage que
celle de la surface extérieure.
[0057] Dans un mode de réalisation, la pluralité de
reliefs de la surface intérieure présente une variation
d’épaisseur autour du plan de la surface intérieure
comprise entre 0,1mm et 2mm, de préférence entre
0,1mm et 0,5mm.
[0058] Selon unmode de réalisation, aumoins chacun
des côtés ou bords longitudinaux comprend une réduc-
tion d’épaisseur ou un chanfrein se raccordant à la sur-
face extérieure et défini par une longueur et une épais-
seur d’extrémité.
[0059] Les chanfreins permettent d’éviter la concen-
tration et la coalescence de gouttes sur le bord inférieur
de l’élément de toiture et ainsi d’éviter la concentrationde
poussière, ainsi que le développement de végétaux. En
effet, l’écoulement de fluide est orienté du bord trans-
versal supérieur de l’élément de toiture vers le bord
transversal inférieur de l’élément de toiture, ce qui per-
met d’éviter la concentration de fluides sur le bord trans-
versal inférieur.
[0060] Par ailleurs, l’absence de fluide entre les élé-
ments de toiture ou sur le bord desdits éléments de
toiture permet d’éviter le développement de végétaux
qui pourraient venir écarter les éléments de toiture et
mettre en péril l’étanchéité de la toiture.
[0061] Les chanfreins améliorent ainsi davantage la
durée de vie des éléments de toiture et l’étanchéité de la
toiture.
[0062] Avantageusement, la longueur définissant le
chanfrein est égale à la distance mesurée entre le début
de la variation d’épaisseur des reliefs et un côté longitu-
dinal de l’élément de toiture, ladite distance étant
comprise entre 1mm et 15mm, de préférence entre
2mm et 10mm.
[0063] Avantageusement, l’épaisseur d’extrémité est
égale à l’épaisseur du côté longitudinal de l’élément de
toiture et dépend de l’épaisseur de l’élément de toiture.
[0064] Par exemple, l’épaisseur d’extrémité est
comprise entre 0,5mm et l’épaisseur de l’élément de
toiture moins 0,5mm, de préférence entre 1mm et la
moitié de l’épaisseur de l’élément de toiture.
[0065] Selonunautremodede réalisation, les côtésou
bords transversaux de l’élément de toiture comprennent
chacun une réduction d’épaisseur ou un chanfrein se
raccordant à lasurfaceextérieureetdéfini par la longueur
et l’épaisseur d’extrémité.
[0066] En d’autres termes, les quatre côtés de l’élé-
ment de toiture comprennent une réduction d’épaisseur

ou chanfrein.
[0067] Avantageusement, chacun des chanfreins est
plat et s’étend obliquement depuis un bord longitudinal
vers la surface extérieure de l’élément de toiture.
[0068] Les chanfreins permettent d’éviter la concen-
tration et la coalescence de gouttes sur le bord inférieur
de l’élément de toiture et ainsi d’éviter la concentrationde
poussière, ainsi que le développement de végétaux.
[0069] Par exemple, l’élément de toiture est réalisé à
partir d’une matière plastique, notamment thermoplas-
tique, par exemple une polyoléfine, par exemple du
PolyChlorure de Vinyle, d’acronyme PVC, par exemple
de l’acrylonitrile butadiène styrène, d’acronymeABS, par
exemple du polystyrène, d’acronyme PS, ou d’autre
types de thermoplastiques.
[0070] Selon un mode de réalisation, de de manière
nullement limitative, l’élément de toiture est réalisé à
partir du mélange d’une matière plastique, notamment
thermoplastique, avec unepoudredeparticules depneu,
nommée «micronized rubber powder » en termes anglo-
saxons.
[0071] Par exemple, le PolyChlorure de Vinyle est
recyclé à partir de menuiseries usagées.
[0072] L’utilisation de matériaux recyclés permet de
réduire l’impact environnemental lié à la fabrication
des éléments de toiture.
[0073] Une telle matière plastique présente à la fois
une bonne rigidité conférée par l’utilisation du thermo-
plastique et une bonne flexibilité et tolérance à la défor-
mation conférée par la poudre de particules de pneu.
[0074] Un tel élément de toiture est plus léger qu’une
tuile en ardoise naturelle, de sorte qu’il peut s’adapter sur
des charpentes prévues pour recevoir des bardeaux
recouvrant certaines toitures. De plus, il se pose comme
une tuile ardoise naturelle, à l’aide des mêmes crochets
et des mêmes outils.
[0075] Un tel élément de toiture possède une résis-
tance mécanique accrue par rapport à une ardoise na-
turelle et offre une meilleure étanchéité que les ardoises
naturelles.
[0076] Selon un second aspect, l’invention concerne
un procédé de fabrication d’un élément de toiture tel que
décrit précédemment dans lequel l’élément de toiture est
fabriqué par injection d’une matière plastique dans un
moule.
[0077] Selon un autre mode de réalisation, l’élément
de toiture est fabriqué par extrusion d’une plaque lisse et
application d’un rouleau de texturation de surface ou par
compression de la surface, ou estampillage pour former
la pluralité de reliefs sur aumoins la surfaceextérieurede
l’élément de toiture.
[0078] Selon un autre aspect, l’invention concerne une
toiture ou toit d’un bâtiment ou construction comprenant
une pluralité d’éléments de toiture tel que décrits pré-
cédemment, dans lequel lesdits éléments de toiture sont
juxtaposés dans une direction perpendiculaire à la pente
de ladite toiture et disposés à recouvrement dans le sens
de ladite pente.
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[0079] Par « toiture », on entend toute couverture dont
la pente est comprise entre 1° et 180°.
[0080] Avantageusement, la toiture comprend des tra-
verses ou liteaux solidarisées à des longerons ou che-
vrons formant la charpente du toit et dans lequel les
éléments de toiture sont agencés en quinconce sur les
traverses et fixés chacun à l’aide d’un crochet solidaire
d’une traverse.
[0081] Les crochets de fixation comprennent, par
exemple, une partie centrale se prolongeant d’un côté
par une première partie recourbée pour la retenue d’un
élément de toiture et de l’autre côté par une seconde
partie fixée à une traverse.
[0082] La zone de recouvrement d’un élément de toi-
ture est maintenue par le crochet de l’élément de toiture
du dessus qui vient se mettre par-dessus.
[0083] L’installation d’un élément de toiture est simi-
laire à l’installation d’une ardoise naturelle sur une toi-
ture. Une telle installation est connue et ne sera pas
davantage décrite.
[0084] D’autres buts, caractéristiques et avantages de
l’invention apparaîtront à la lecture de la description
suivante, donnée uniquement à titre d’exemple non limi-
tatif, et faite en référence aux dessins annexés sur les-
quels :

[Fig 1] représente schématiquement unevueenplan
d’une toiture recouverte d’une pluralité d’éléments
de toiture selon un mode de réalisation de l’inven-
tion ;
[Fig 2] montre une vue de côté de la toiture de la
figure 1 ;
[Fig 3] est une vueen coupe longitudinale selon l’axe
III-III d’un élément de toiture de la figure 1, dans une
variante qui ne correspond pas à l’invention reven-
diquée;
[Fig 4] est une vue en coupe transversale selon l’axe
IV-IV d’un élément de toiture de la figure 1, dans une
variante qui ne correspond pas à l’invention reven-
diquée;
[Fig 5] est une vue de dessus d’un élément de toiture
de la figure 1 ;
[Fig 6] représente la définition des zones de recou-
vrement d’un élément de toiture ; et
[Fig 7] est un tableau représentant le taux de recou-
vrement par rapport à la pente de la toiture et à la
zone géographique.

[0085] Dans la suite de la description, on considère
une base orthonormée X, Y, Z, définie par rapport à
l’élément de toiture 10 dans laquelle on retrouve :

- un axe longitudinal X, horizontal et s’étendant de
gauche à droite sur la figure 3 ;

- un axe transversal Y, horizontal, perpendiculaire à
l’axe longitudinal X et s’étendant d’avant en arrière
sur la figure 3 ; et

- un axe vertical Z, orthogonal aux axes longitudinal X

et transversal Y et s’étendant de bas en haut sur la
figure 3.

[0086] Les expressions « extérieure » et « intérieure »
font référence à la partie extérieure en contact avec
l’environnement extérieur et à la partie intérieure en
contact avec la structure du bâtiment, dans la position
assemblée de l’ensemble sur les figures 1 et 2.
[0087] Les expressions « inférieure » et « supérieure »
font référence à la partie inférieure et la partie supérieure
selon l’axe longitudinal X de l’élément de toiture.
[0088] Tel qu’illustré, l’élément de toiture 10 présente
une forme rectangulaire délimitée par deux côtés laté-
raux de grande dimension 10a, 10b et deux côtés laté-
raux 10c, 10d de petite dimension. La direction longitu-
dinale X correspond à une direction parallèle aux côtés
latéraux de grande dimension 10a, 10b et la direction
transversale Y est perpendiculaire à la direction longitu-
dinale.
[0089] En variante, l’élément de toiture 10 peut pré-
senter une forme carrée.
[0090] De manière générale, l’élément de toiture 10
présente une forme de quadrilatère dont les quatre an-
gles sont droits.
[0091] Les figures 1 et 2 représentent très schémati-
quement un plan partiel d’une toiture 1 faite à l’aide
d’éléments de toiture 10 selon l’invention.
[0092] La toiture ou toiture 1 est ici inclinée et
comprend une pluralité d’éléments de toiture 10 sous
la formedeplaques rectangulaires juxtaposéesdansune
direction Zperpendiculaire à la pente de ladite toiture 1 et
disposées à recouvrement dans le sens de ladite pente.
[0093] Les éléments de toiture 10 sont posés en quin-
conce sur des traverses ou liteaux 2 de bois solidarisées
à des longerons ou chevrons 3 formant la charpente du
toit (non représentée). En variante, on pourrait poser les
éléments de toiture sur une volige.
[0094] Tel que visible sur les figures 2 et 6, chaque
élément de toiture 10 comprend une première zone Z1
dite de « recouvrement », posée sur une traverse 2, une
deuxième zone Z2 dite de « pureau », en contact avec un
élément de toiture superposé dans le sens de la pente, et
une troisième zone intermédiaire Z3 dite de « faux pu-
reau ». L’ensemble des zones Z1, Z2, Z3 délimitent la
longueur totale L de l’élément de toiture 10.
[0095] Chaque élément de toiture 10 est maintenu
dans sa deuxième zone Z2 de pureau, notamment son
côté inférieur 10d, à l’aide d’un crochet de fixation 4 fixé
aux traverses 2.
[0096] Les crochets de fixation 4 comprennent une
partie centrale 4a se prolongeant d’un côté par une
première partie recourbée 4b pour la retenue d’un élé-
ment de toiture 10 et de l’autre côté par une seconde
partie 4c fixée à une traverse 2.
[0097] La première zone Z1 de recouvrement d’un
élément de toiture est maintenue par le crochet de l’élé-
ment de toiture 10 du dessus qui vient se mettre par-
dessus.
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[0098] L’installation d’un élément de toiture 10 est
similaire à l’installation d’une ardoise naturelle sur une
toiture. Une telle installation est connue et ne sera pas
davantage décrite.
[0099] Tel qu’illustré en détails sur la figure 5, chacun
des éléments de toiture 10 est délimité par deux côtés
longitudinaux 10a, 10b de grande dimension, deux côtés
transversaux 10c, 10d de petite dimension, plus petite
que celle des côtés longitudinaux 10a, 10b. Lesdits côtés
10a, 10b, 10c, 10d délimitent un contour périphérique
fermé dudit élément de toiture 10.
[0100] Chacun des éléments de toiture 10 est délimité
enoutrepar une faceousurfaceextérieure12, destinéeà
être exposée aux intempéries et une face ou surface
opposée, intérieure 14, avantageusement destinée à
venir en appui sur la charpente du toit 1.
[0101] La surface extérieure 12 s’étend ici selon un
plan d’extension XY.
[0102] Tel qu’illustré sur la figure 3, la face extérieure
12 de chaque élément de toiture 10 comprend une plu-
ralité de reliefs 16 s’étendant demanière non ordonnée à
l’intérieur du plan d’extensionXYde la surface extérieure
12.
[0103] La pluralité de reliefs 16 caractérise la rugosité
de surface de la surface extérieure 12 de l’élément de
toiture 10.
[0104] Les reliefs 16 peuvent former des profils en
ligne droites et/ou courbés et certains reliefs 16 peuvent
avoir ou non la même forme.
[0105] Par répartition « nonordonnée», onentendque
ces reliefs 16 sont répartis sur la surface extérieure 12 de
manière apériodique.
[0106] Lapluralité de reliefs 16 comprend des stries ou
sillons, et des saillies.
[0107] Les reliefs 16 sont ici non régulièrement espa-
cées les uns des autres sur toute la surface extérieure 12
de l’élément de toiture 10.
[0108] La pluralité de reliefs 16 s’étend de manière
multidirectionnelle dans le plan XY de la surface exté-
rieure 12.
[0109] La pluralité de reliefs 16 présente une variation
d’épaisseur Δe autour du plan XY d’extension de la
surface extérieure 12 comprise entre 0,1mm et 2mm,
de préférence entre 0,1mm et 0,5mm. Le plan XY d’ex-
tension est ici un plan moyen.
[0110] En d’autres termes, la variation d’épaisseur Δe
de la pluralité de reliefs 16 correspond à la distance
maximale entre les saillies et les creux caractérisant la
rugosité de surface de la surface extérieure 12.
[0111] La rugosité de surface multidirectionnelle favo-
rise l’écoulement des fluides entre deux éléments de
toiture superposés.
[0112] Par ailleurs, une telle rugosité de surface for-
mée par la pluralité de reliefs 16 répartis sur la surface
extérieure 12 de l’élément de toiture 10 empêche les
fluides de remonter vers la partie haute de l’ardoise par
capillarité et ainsi dans la zone de recouvrement qui
débouche dans la charpente.

[0113] Tel qu’illustré sur les figures 3 et 4, la face
intérieure 14 de l’élément de toiture 10 est lisse, ce qui
forme une variante qui ne correspond pas à l’invention
revendiquée.
[0114] Selon une autre variante qui sera conforme à
l’invention revendiquée, on va prévoir que la face intér-
ieure 14de chaqueélément de toiture 10 comprenneune
pluralité de reliefs (non représentés) s’étendant de ma-
nière non ordonnée à l’intérieur du plan d’extension de la
surface intérieure 14 de manière à caractériser une
rugosité de surface multidirectionnelle de ladite surface
intérieure 14.
[0115] La pluralité de reliefs de la surface intérieure 14
présente une variation d’épaisseur autour du plan de la
surface intérieur 14 comprise entre 0,1mm et 2mm, de
préférence entre 0,1mm et 0,5mm.
[0116] Tel qu’illustré sur la figure 4, les côtés ou bords
longitudinaux 10a, 10b de chaque élément de toiture 10
comprennent une réduction d’épaisseur ou chanfrein
12a se raccordant à la surface extérieure 12 et défini
par une longueur c et une épaisseur d’extrémité b.
[0117] Chacun des chanfreins 12a est plat et s’étend
obliquement depuis un bord longitudinal 10a, 10b vers la
surface extérieure 12 de l’élément de toiture 10.
[0118] La longueur ccorrespondà ladistancemesurée
entre ledébut de la variationd’épaisseurΔedes reliefs 16
et un bord longitudinal 10a de l’élément de toiture 10. La
distance c est comprise entre 1mm et 15mm, de pré-
férence entre 2mm et 10mm.
[0119] L’épaisseur d’extrémité b correspond à l’épais-
seur du bord longitudinal 10a de l’élément de toiture 10.
L’épaisseur d’extrémité b dépend de l’épaisseur
moyenne E de l’élément de toiture 10 et est comprise
entre 0,5mm et E‑0,5mm, de préférence entre 1mm et la
moitié de l’épaisseur moyenne E.
[0120] Tel qu’illustré sur la figure 3, les côtés ou bords
transversaux 10c, 10d de chaque élément de toiture 10
comprennent une réduction d’épaisseur ou chanfrein
12b se raccordant à la surface extérieure 12 et défini
par la longueur c et l’épaisseur d’extrémité b, selon les
équations ci-dessus.
[0121] Chacun des chanfreins 12b est plat et s’étend
obliquement depuis un bord longitudinal 10c, 10d vers la
surface extérieure 12 de l’élément de toiture 10.
[0122] En d’autres termes, les quatre côtés de l’élé-
ment de toiture 10 comprennent une réduction d’épais-
seur ou chanfrein 12a, 12b.
[0123] Les chanfreins 12a, 12b permettent d’éviter la
concentration et la coalescence de gouttes sur le bord
inférieur 10d de l’élément de toiture et ainsi d’éviter la
concentration de poussière, ainsi que le développement
de végétaux. En effet, l’écoulement de fluide est orienté
du bord transversal supérieur 10d de l’élément de toiture
10 vers le bord transversal inférieur 10d dudit élément de
toiture 10, ce qui permet d’éviter la concentration de
fluides sur le bord transversal inférieur 10d.
[0124] L’élément de toiture 10 est réalisé en matériau
synthétique non poreux et hydrophobe.
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[0125] Par exemple, l’élément de toiture 10 est réalisé
à partir d’une matière plastique, notamment thermoplas-
tique.
[0126] Une tellematière plastique présente une bonne
rigidité conférée par l’utilisation du thermoplastique.
[0127] De manière nullement limitative, on pourrait
mélanger une matière plastique avec une poudre de
particules de pneu, nommée « micronized rubber pow-
der » en termes anglo-saxons.
[0128] Par exemple, le PolyChlorure de Vinyle est
recyclé à partir de menuiseries usagées.
[0129] La poudre de particules de pneu permet de
conférer une bonne flexibilité et tolérance à la déforma-
tion.
[0130] Un tel élément de toiture 10 est plus léger
qu’une ardoise naturelle, de sorte qu’il peut s’adapter
sur des charpentes prévues pour recevoir des bardeaux
recouvrant certaines toitures. De plus, il se pose comme
une tuile en ardoise naturelle, à l’aide des mêmes cro-
chets et des mêmes outils.
[0131] Un tel élément de toiture 10 possède une ré-
sistance mécanique accrue par rapport à une tuile en
ardoisenaturelle et offreunemeilleureétanchéité que les
tuiles en ardoises naturelles.
[0132] L’élément de toiture10est fabriquépar injection
d’une matière plastique dans un moule.
[0133] En variante, l’élément de toiture 10 peut être
fabriqué par extrusion d’une plaque lisse et application
d’un rouleau de texturation de surface ou par compres-
sion de la surface, ou estampillage pour conférer l’état de
surface rugueux à la surface extérieure et/ou intérieure
de l’élément de toiture 10.
[0134] Le procédé de fabrication de l’élément de toi-
ture 10 n’est pas limité aux procédés décrits.
[0135] Grâce à l’élément de toiture en matériau non
poreux et hydrophobe, la problématique de déplacement
des fluides par capillarité connue dans les ardoises na-
turelles et à partir de fibrociment est supprimée.
[0136] De plus, il est ainsi possible de réduire consi-
dérablement les tauxde recouvrement entreélémentsde
toiture, ce qui permet de réduire la masse aumètre carré
des éléments de toiture sur le toit.
[0137] La rugosité de surface permet d’éviter les phé-
nomènes de succion observés entre des éléments de
toitures hydrophobes présentant des surfaces extérieu-
res lisses, d’améliorer l’évacuationdefluidesetd’éviter la
rétention de fluides pouvant favoriser la concentration de
particules, voire le développement de végétation entre
deux éléments de toiture superposés. Ainsi, la durée de
vie des éléments de toiture et l’étanchéité de la toiture est
accrue.

Revendications

1. Elément de toiture (10), notamment destiné à recou-
vrir une charpente d’une construction, comprenant
une surface extérieure (12) s’étendant selon un plan

d’extension (XY) et une surface intérieure (14) d’ap-
pui opposée à la surface extérieure (12), l’élément
de toiture (10) étant délimité par deux côtés longitu-
dinaux (10a, 10b) et deux côtés transversaux (10c,
10d), lesdits côtés (10a, 10b, 10c, 10d) délimitant un
contour périphérique fermé dudit élément de toiture,
ledit élément de toiture (10) étant réalisé enmatériau
non poreux et hydrophobe, caractérisé en ce que
l’ensemble de la surface extérieure (12) comprend
une pluralité de reliefs (16) s’étendant de manière
non ordonnée et multidirectionnelle à l’intérieur du
plan (XY) d’extension de la surface extérieure (12) et
en ce que l’ensemble de la surface intérieure (14) de
l’élément de toiture (10) comprend une pluralité de
reliefs s’étendant de manière non ordonnée carac-
térisant une rugosité de surface multidirectionnelle.

2. Elément de toiture (10) selon la revendication 1,
dans lequel la pluralité de reliefs (16) présente une
variation d’épaisseur (Δe) autour du plan (XY) d’ex-
tension de la surface extérieure (12) comprise entre
0,1mm et 2mm, de préférence entre 0,1mm et
0,5mm.

3. Elément de toiture (10) selon la revendication 1 ou 2,
dans lequel ledit élément de toiture (10) comprend
uneseule couche réaliséeenmatériaunonporeuxet
hydrophobe.

4. Elément de toiture (10) selon l’une quelconque des
revendications précédentes, dans lequel au moins
les côtés longitudinaux (10a, 10b) comprennent cha-
cun un chanfrein (12a) se raccordant à la surface
extérieure (12) et défini par une longueur (c) et une
épaisseur d’extrémité (b).

5. Elément de toiture (10) selon les revendications 2 et
4, dans lequel la longueur (c) définissant le chanfrein
(12a) est égale à la distance mesurée entre le début
de la variation d’épaisseur (Δe) des reliefs (16) de la
surface extérieure (12) et un côté longitudinal (10a)
de l’élément de toiture (10), ladite distance (c) étant
comprise entre 1mm et 15mm, de préférence entre
2mmet 10mmet dans lequel l’épaisseur d’extrémité
(b) est égale à l’épaisseur du côté longitudinal (10a)
de l’élément de toiture (10) et dépend de l’épaisseur
(E) de l’élément de toiture (10).

6. Elément de toiture (10) selon la revendication 5,
dans lequel l’épaisseur d’extrémité (b) est comprise
entre 0,5mm et l’épaisseur (E) de l’élément de cou-
verturemoins 0,5mm, de préférence entre 1mmet la
moitié de l’épaisseur (E) de l’élément de toiture.

7. Elément de toiture (10) selon l’une quelconque des
revendications 4 à 6, dans lequel les côtés trans-
versaux (10c, 10d) de l’élément de toiture (10)
comprennent chacun un chanfrein (12b) se raccor-
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dant à la surface extérieure (12) et défini par la
longueur (c) et l’épaisseur d’extrémité (b).

8. Elément de toiture (10) selon l’une quelconque des
revendications précédentes, dans lequel l’élément
de toiture (10) est réalisé à partir d’une matière
plastique.

9. Procédé de fabrication d’un élément de toiture (10)
selon la revendication 8, dans lequel l’élément de
toiture (10) est fabriqué par injection d’une matière
plastique dans un moule.

10. Procédé de fabrication d’un élément de toiture (10)
selon la revendication 8, dans lequel l’élément de
toiture (10) est fabriqué par extrusion d’une plaque
lisse et application d’un rouleau de texturation de
surface ou par compression de la surface, ou es-
tampillage pour former la pluralité de reliefs (16) sur
aumoins la surfaceextérieurede l’élément de toiture
(10).

11. Toiture (1) de construction comprenant une pluralité
d’éléments de toiture (10) selon l’une quelconque
des revendications 1 à 8, dans lequel lesdits élé-
ments de toiture (10) sont juxtaposés dans une
direction (Z) perpendiculaire à la pente de ladite
toiture (1) et disposés à recouvrement dans le sens
de ladite pente.

12. Toiture (1) selon la revendication 11, comprenant
des traverses (2) solidarisées à des longerons (3)
formant la charpente du toit et dans lequel les élé-
ments de toiture (10) sont agencés en quinconce sur
les traverses (2) et fixés chacun à l’aide d’un crochet
(4) solidaire d’une traverse (2).

Patentansprüche

1. Dachelement (10), das insbesonderedazubestimmt
ist, einTragwerk einesBauwerks zubedecken, bein-
haltend eine Außenoberfläche (12), die sich gemäß
einer Erstreckungsebene (XY) erstreckt, und eine
Innenauflageoberfläche (14), die zu der Außenober-
fläche (12) entgegengesetzt ist, wobei das Dach-
element (10) durch zwei Längsseiten (10a, 10b) und
zwei Querseiten (10c, 10d) begrenzt wird, wobei die
Seiten (10a, 10b, 10c, 10d) eine geschlossene Um-
fangskontur des Dachelements begrenzen, wobei
das Dachelement (10) aus einem nichtporösen und
hydrophoben Material hergestellt ist, dadurch ge-
kennzeichnet, dass die gesamte Außenoberfläche
(12) eine Vielzahl von Reliefs (16), die sich unge-
ordnet und multidirektional innerhalb der Erstre-
ckungsebene (XY) der Außenoberfläche (12) erstre-
cken, beinhaltet und dass die gesamte Innenober-
fläche (14) desDachelements (10) eine Vielzahl von

sich ungeordnet erstreckenden Reliefs beinhaltet,
die eine multidirektionale Oberflächenrauheit cha-
rakterisieren.

2. Dachelement (10) nach Anspruch 1, wobei die Viel-
zahl von Reliefs (16) um die Erstreckungsebene
(XY) der Außenoberfläche (12) eine Dickenände-
rung (Δe) zwischen0,1mmund2mm, vorzugsweise
zwischen 0,1 mm und 0,5 mm, aufweist.

3. Dachelement (10) nach Anspruch 1 oder 2, wobei
das Dachelement (10) eine einzige Schicht bein-
haltet, die aus nichtporösem und hydrophobem Ma-
terial hergestellt ist.

4. Dachelement (10) nach einem der vorhergehenden
Ansprüche,wobeimindestensdieLängsseiten (10a,
10b) jeweils eine Abschrägung (12a) beinhalten, die
an die Außenoberfläche (12) anschließt und durch
eine Länge (c) und eine Enddicke (b) definiert ist.

5. Dachelement (10) nach den Ansprüchen 2 und 4,
wobei die Länge (c), die die Abschrägung (12a)
definiert, gleich dem Abstand ist, der zwischen
dem Anfang der Dickenänderung (Δe) der Reliefs
(16) der Außenoberfläche (12) und einer Längsseite
(10a) desDachelements (10) gemessenwird, wobei
derAbstand (c) zwischen1mmund15mm,vorzugs-
weise zwischen 2 mm und 10 mm, beträgt, und
wobei die Enddicke (b) gleich der Dicke der Längs-
seite (10a) des Dachelements (10) ist und von der
Dicke (E) des Dachelements (10) abhängt.

6. Dachelement (10) nach Anspruch 5, wobei die End-
dicke (b) zwischen 0,5 mm und der Dicke (E) des
Bedeckungselements minus 0,5 mm, vorzugsweise
zwischen 1 mm und der Hälfte der Dicke (E) des
Dachelements, beträgt.

7. Dachelement (10) nach einem der Ansprüche 4 bis
6, wobei die Querseiten (10c, 10d) des Dachel-
ements (10) jeweils eine Abschrägung (12b) bein-
halten, die an die Außenoberfläche (12) anschließt
und durch die Länge (c) und die Enddicke (b) defi-
niert ist.

8. Dachelement (10) nach einem der vorhergehenden
Ansprüche, wobei das Dachelement (10) aus einem
Kunststoffmaterial hergestellt ist.

9. Verfahren zur Fertigung eines Dachelements (10)
nach Anspruch 8, wobei das Dachelement (10)
durchSpritzgießen einesKunststoffmaterials in eine
Form gefertigt wird.

10. Verfahren zur Fertigung eines Dachelements (10)
nach Anspruch 8, wobei das Dachelement (10)
durch Extrudieren einer glatten Platte und Anwen-
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den einer Oberflächentexturierungswalze oder
durch Komprimieren der Oberfläche oder Stempeln
gefertigt wird, um die Vielzahl von Reliefs (16) auf
mindestens der Außenoberfläche des Dachel-
ements (10) zu bilden.

11. Dach (1) eines Bauwerks, beinhaltend eine Vielzahl
vonDachelementen (10) nach einemderAnsprüche
1 bis 8, wobei die Dachelemente (10) in einer zu der
Neigung des Daches (1) senkrechten Richtung (Z)
nebeneinander liegen und in der Richtung der Nei-
gung überlappend angeordnet sind.

12. Dach (1) nach Anspruch 11, beinhaltend Querträger
(2), die festmit Längsträgern (3) verbunden sind, die
das Tragwerk des Daches bilden, und wobei die
Dachelemente (10) versetzt auf den Querträgern
(2) eingerichtet sind und jeweils mit Hilfe eines Ha-
kens (4) befestigt sind, der mit einem Querträger (2)
fest verbunden ist.

Claims

1. Roofing element (10), in particular intended to cover
a framework of a construction, comprising an outer
surface (12) extending along a plane of extension
(XY) and an inner, bearing surface (14) opposite the
outer surface (12), the roofing element (10) being
delimited by two longitudinal sides (10a, 10b) and
two transverse sides (10c, 10d), said sides (10a,
10b, 10c, 10d) delimiting a closed peripheral contour
of said roofing element, said roofing element (10)
being made of non-porous and hydrophobic materi-
al, characterized in that the entire outer surface
(12) comprises a plurality of reliefs (16) extending in
a non-ordered and multidirectional manner inside
the plane (XY) of extension of the outer surface
(12) and in that the entire inner surface (14) of the
roofing element (10) comprises a plurality of reliefs
extending in a non-orderedmanner characterizing a
multidirectional surface roughness.

2. Roofing element (10) according to Claim 1, wherein
the plurality of reliefs (16) has a variation in thickness
(Δe) about the plane (XY) of extension of the outer
surface (12) of between 0.1 mm and 2 mm, prefer-
ably between 0.1 mm and 0.5 mm.

3. Roofing element (10) according to Claim 1 or 2,
wherein said roofingelement (10) comprisesasingle
layermadeof non-porous and hydrophobicmaterial.

4. Roofing element (10) according to any one of the
preceding claims, wherein at least the longitudinal
sides (10a, 10b) each comprise a chamfer (12a)
connected to the outer surface (12) and defined by
a length (c) and an end thickness (b).

5. Roofing element (10) according to Claims 2 and 4,
wherein the length (c) defining the chamfer (12a) is
equal to the distance measured between the start of
the variation in thickness (Δe) of the reliefs (16) of the
outer surface (12) and a longitudinal side (10a) of the
roofing element (10), said distance (c) being be-
tween 1 mm and 15 mm, preferably between 2
mm and 10 mm, and wherein the end thickness
(b) is equal to the thickness of the longitudinal side
(10a) of the roofing element (10) and depends on the
thickness (E) of the roofing element (10).

6. Roofing element (10) according to Claim 5, wherein
the end thickness (b) is between 0.5 mm and the
thickness (E) of the covering elementminus 0.5mm,
preferably between 1 mm and half the thickness (E)
of the roofing element.

7. Roofing element (10) according to any one of Claims
4 to 6, wherein the transverse sides (10c, 10d) of the
roofing element (10) each comprise a chamfer (12b)
connected to the outer surface (12) and defined by
the length (c) and the end thickness (b).

8. Roofing element (10) according to any one of the
precedingclaims,wherein the roofingelement (10) is
made from a plastic material.

9. Method for manufacturing a roofing element (10)
according to Claim 8, wherein the roofing element
(10) is manufactured by injecting a plastic material
into a mould.

10. Method for manufacturing a roofing element (10)
according to Claim 8, wherein the roofing element
(10) is manufactured by extruding a smooth plate
and applying a surface texturing roller or by com-
pressing the surface, or stamping so as to form the
plurality of reliefs (16) on at least the outer surface of
the roofing element (10).

11. Construction roofing (1) comprising a plurality of
roofingelements (10) according to any oneofClaims
1 to 8, wherein said roofing elements (10) are juxta-
posed in a direction (Z) perpendicular to the slope of
said roofing (1) and disposed overlapping in the
direction of said slope.

12. Roofing (1) according toClaim 11, comprising cross-
members (2) secured to longitudinal members (3)
forming the framework of the roof and wherein the
roofing elements (10) are arranged in a staggered
configuration on the crossmembers (2) and each
fastened using a hook (4) as one with a crossmem-
ber (2).

5

10

15

20

25

30

35

40

45

50

55



10

EP 4 357 549 B1



11

EP 4 357 549 B1



12

EP 4 357 549 B1



13

EP 4 357 549 B1

RÉFÉRENCES CITÉES DANS LA DESCRIPTION

Cette liste de références citées par le demandeur vise uniquement à aider le lecteur et ne fait pas partie du document de
brevet européen. Même si le plus grand soin a été accordé à sa conception, des erreurs ou des omissions ne peuvent être
exclues et l’OEB décline toute responsabilité à cet égard.

Documents brevets cités dans la description

• FR 2724961 [0014]
• US 8136322 B2 [0019]
• US 2015143767 A1 [0019]

• US 6808785 B1 [0019]
• US 2020199874 A1 [0019]


	bibliographie
	description
	revendications
	dessins
	références citées

